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SURLAMORTD'UNAMI
Le Figaro de dimanche publiait
f information suivante :
A la 9e Ghambre de la Cour, hier,
dans une peiile affaire de falsification
de lait, Me Maurice Lailler se présen-
tait a la barre. II y remplagait sou se¬
crétaire Me Jacques Denis :
« — Messieurs, dit avec emotion
Me Lailler en débutant, mon confrère
Jacques Denis, qui a soutenu en pre¬
mière instance les intéréts du pré-
venu, a été tué le a5 aoiit, entre Nancy
et la frontière, en commandant la
section de mitrailleuses dont il avait
la direction, , en quaiité de lieutenant.
» II est tombé parmi les premiers
officiers de réserve appartenant au
barreau ...»
Et Me Lailler rappela que son jeune
collaborateur, &gé de vingt-neui' ans,
était l'un des lils du professeur d'his-
toire contemporaine a la Sorbonne, M.
Ernest Denis, « quia trés activement ct
utilement contribué a propager l'in-
Suence f'raiicaise en Serbie et cnRouma-
nie par ses étroites relations avee les
hommes poli tiques libcraux de ces pays »
Et après avoir retrace la physiono-
mie du jeune avocat disparu :
« En rendant a la barre eet hom¬
mage a celui dont je continue en cette
occasion la tüclie, dit M® Lailler, ce
n'estpas, il me semble, un droit dont
j'ai usé, e'est un devoir que j'ai ac¬
compli dans un deuil profond. »
Et Me Lailler, sur le dossier de son
secrétaire tombé au champ d'honneur
se nfft a plaider 1'affaire.
Mes lecteurs me permettront de don¬
net' une place d partei ce mélancolique
écho da Palais qui conccrne un de mes
chcrs conjrères et amis du barreau de
Paris. Cc n'est pas settlement que mon
amitiè liennea rendre un témoignage
.public d celui qui est bravement tombé
comme iant d' au tres ; ce n'est pas seule-
mentque je venille rendre hommage, en
sa personae, aux jeanes avocats qui , par
une dispensation spéciale lie la gloire
sernble-t-il, ont déjd été Jauchés en si
grand nombre, comme nous l'appren -
nent les journaux ; c'est aussi paree
que cette mort, on va le voir, a un
rapport certain, quoique lointain, avec
les origines mêmes de la gaerre et
qu'elle mét en deuil, d'une Jagon toute
particuliere, les dófenscurs du droit lésé
L'injormation du Figaro a Jorl d
propos rappelé que Jacques Denis était
le fds de Al. Ernest Denis, projesseur
d'histoire contemporaine d la Sorbon¬
ne, qui a trés activement contribué d
propager l'infiuence Jrangaise en Ser¬
bie et en Roumanie ; mais ce n'est pas
assez dire, M. Ernest Denis est l' hom-
me en France qui commit le mieux la
Serbie et qui par ses travaax el son
autorité, a le plus contribué a faire
rendre jus tice a ce pays que les me-
nées austro-h ongroises voulaient relé-
gner au ban de I'Europe.
M. Ernest Denis a non senlemenl
répandu Vinfluence jrangaise en Ser¬
bie, mais il s'est Jait le dé/enseur en
France el devant I' opinion curopéenne
de la cause serbe. II a cté, par ses étu¬
des sur l'histoire nationale et par les
sympathies qu'il a fait converger vers
la Serbie, nn des artisans de la re¬
naissance de ce pays qui reprenait
ainsi confiance dans ses destinêes.
% Lorsqueje me trouvais, ily a juste un
an, a Belgrade, les étadiants, les jour¬
nalistes, les dêputés, les ministres ne
savaient assez me dire toute la r eonnah<*
sanoe qu'ils avaient pour noire si distin¬
gue compatriote dont les ceuvres se
trouvaient dans touies les librairies.
En dernier lieu, 31. Ernest Denis,
avait dcjendii la cause serbe no-
tamment en présidant la Ligne pour
ie droit des peoples qu'avec quelques
amis des nations opprimées nous avians
fondée a Paris, il y a deux ans. Dien
que noire association se réclamdt du
droit, nous ne versions pas dans un
pacifisme illusoire et nous acceptions
que, Jaute de mieux, la jorce put de-
venir le suprème argument du droit
méconnu. « Notre but difjére des as¬
sociations en Javeurde la paix, di-
sions-nous, en cc sens que nous mel¬
tons la justice au-dessus de la paix. »
Par la /aule de I'Autriche, el sur-
tont de I'AUemagne qui a tout ma¬
chine, il se Irouve que noire clair¬
voyance n'a été que trop justifies et
qu'il a jallu quo tontc I'Europe tire
I'cpcc a 1'occasion de I' injure sans pré¬
cédent fails ii an peuple libre conime
la Serbie.
Jc no doule pas que les Serbes aient
été sensiblcs au fait que dans cette
guerre decisive pour leiir histoire na¬
tionale, une des premières viclimes
ait été le Jils de leur historiën, le plus
distingue et de leur défenseur le plus
desinteresse ; et nous, nous ne pou-
vons, a un moment oil le droit de
tant de peoples est en jeu, ne pas nous
incline r respcctueusement devant le
deuil dn président de la Ligue du
Droit des Peuples qui aura ainsi tout
ionné pour la cause qu'il defend.

Gaspae-Jübüan,

POURLESRÉFUGIÉS
Pour éviter tout malentendu, nous tenons
è bien préciser que les souseriplions qui
seront recueillies dans notre ville k la suite
de l'appel du Cornell National des Femmes
Frangaises seront exclusivement destinêes
aux réfugiés du Havre.
Les fonds a disfi ibuer, ainsi que les vête-
ments eonfectionnés par les ouvrières en
chómage, a l'aide des dons reijus, seront re-
mis au Comité municipal des réfugiés pré-
sidé par M. Valentin, adjoint.
Ce Comité continuera comme par le passé
a recevoir des souseriplions ü domicile, in-
dépendamment des dons qui sonl versés t\
Madame Jules Siegfried, 22, rue Félix-
Faure, ou a la caisse du Petit Havre.

Oitatisssal'iirdretiel'armöe
L'Officiela publié lesnoms qnisnivent des
miiitaires cités a l'ordre de l'arinée :

12' Corps d'Armoe
Ney, caporal au .126®régiment d'infanterio
(ayant été blessé grièveniant k l'épaufe par
une rafale d'artillerie repue par sa compa¬
gnie au combat du 22 aoüt, a, sans se plain-
dre.encouragé les hommes qui se trouvaient
aotour de iui).
Humas, soldat au 126erégiment d'infante-
rie (blessé au cours du combat du 24 aoüt,
n'en a pas moius gardé soa paste et continué
le coup de feu).
Vergae, soldat au 126- régiment d'infante-
rie (trés belle tenue et bravoure extréme
sous le feu. A attaqué tont soul une peute
patrouille allemande et l'a mise en fuite. A
éte pour ses camarades du plus merveilieux
exemp'e).
Egly, 2» canonnier servant au 21e régi¬
ment d'artillerie (ie 6 septembre, son lieute¬
nant ne recevant plus ue commanderaents
de sou eapitaine blessé h sou poste de com-
mandrment ainsi quo deux signaleurs, et
ayanl demandé on volontaire pour aller,
sous les rafales, voir ce que devenait le ea¬
pitaine, s'est présenté immédiatement. Ar¬
rivé a cent rnèsres du eapitaine a reeu une
balie dans la cuisse, continua son chetnin,
et après s'être rendu compte que eet officier
était blessé ainsi que dtux signaleurs, re-
vint ma gré sa blessure rendre compte de sa
mission. Après s'être fait soigcer, reprit son
service de signaleen).
Thomassen de Saint-Pierre, sous-lieutenant
au 2;o régiment de chasseurs {s'est distingue
dans plusieurs reconnaissances exécutées
dans des conditions particulièrement ciffi-
ciles et dangerauses, a travers des forêts
occupées par i'ennemi. Daas une de ces re¬
connaissances, le 21 aoüt, a essuyé de nom-
breux coups de feu qui ont tué un homme
et un cheval de sa patrouille et blessé griève-
ment un autre homme atteint d'an coup de
ten è la poitrine).
Da Pins, lieutenant au 21* régiment de
chasseurs (s'est distingue dans plusieurs re¬
connaissances exécutées dans des conditions
particulièrement difticiles et dangerenses a
travers des forêis occupées par i'ennemi.
Dans une CCces reconnaissances, !e 24 aoüt,
n'a pas hésité a attaqué one forte patrouille
ennemie qa'ii a mise en fuite et a kquelie il
a piis sept chevaux).
Bruman it des Aliées, brigadier au 21«régi¬
ment de chasseurs (dans une esearmoHChe
avec de i'in fan ter in allemande, ctant attemt
de trois balies qui lui ont occasionné dm
bi8S6ures graves, a fait preuve de la plus
grande énergie en restant a son poste jus-
qu'è l'épuisement complet de sas muni¬
tions).
De Lannurien, lieutenant au 2i« régiment
de chasseurs (a fait preave de sang-froid et
de bravoure dans la conduite de plusienrs
reconnaissances, et nota mruent Ie 3 septem¬
bre, pendant une reconnaissance au cours
de laqueile il a été blessé.
Gautier. lieutenant au 2D régiment de
chasseurs, (le 30 aoüt, dans one reconnais¬
sance au cours de iaquelle il fut blessé aa
bras et t\ la cuisse et eat un sous-officier, un
brigadier et un cavalier de son peloton
blessé», a fait preuve, maigró ses blessures,
de ia plus grande énergie et dn plus grand
sang-froid en restant a cheval et en raine-
nant sa troupe en iieu sür. A dirigë Uü-aïê-
me son r-ecseignement de reconnaissance et
gardé son ccmmandement qa'it ne consentit
a abandonner que sur i'instance d'an méde-
cin rni itaire qui lui donna les premiers soios
et le fit tliriger sur l'bópttal).
Bernard, iiautenatu- colonel, sous-chef
d'etat major do 12° corps ; Lacber.aud, lieu¬
tenant de i'état-major du 12ocorps d'arrnée ;
Macerou,sergenl au 78firégiment d'in fanterie ;
Morel, serge ut rèserviste, aatoreobHiste ü
l'état-mqor da 12«corps d'armée, (ont moa-
tré ia plus grande énergie claris ies circc-ns-
tances'ies pius hiffieiies, le24 aoüt).
Uebemrci, canonnier servant au B2« d'ar-
lillerie, (blessé par un éclat d'ebns qui lui
avait broyó la jambe gauche, metfaat (e té-
miir nu, ot ayant ü ses pisds un sous-lien-
bnant morlellement blessé, a mentró le
plus grand sang-froid. N'a ponssé aucuae
plainle et a continue a passer les projectlies
pour assurer ie service ae ia pièce, jusqti'au
moment de son évacuatioa, qui eut lieu
trente minutes après).
Pronier, lieutenant de réserve au 52«rê-
giment d'artillerie (étant chet d'ócheioii, a
ravitaillé sous le feu et servi, comme dé-
beucheur, une pièce qui maaquait de per¬
sonnel).
Lerein, canonnier conducteur aa régi¬
ment d'artillerie (le 3 septembre, étant con¬
ducteur de derrière d'ua avant-train attelé,
dont les conducteurs de devant et de milieu
venaient d'etre tuós, a, sous ie feu, reconsti-
tué un actelage avec ies deux chevaux vi-
vants ; a quitté ie dernier ia position en ra-
menant sou canon).

18' corps d'nrmée
Pier; on, général commandant la 70° bri¬
gade diniaaierie (le 13septembre,» conduit
('attaque et a rénssi u faire entever on vil¬
lage par ses troupes, presqne sans perles.
Du 14 au 18, a dnigó et wgaaisó la résia-
lanee auteur cPun autre viltago ot dans fes
hots qui l'entourent, kittunt picd a pied
conira un enne mi trés supérieur en nembie
et donnaat ü tous ses Êiibordonoés, de jour
et de nuit, sous un feu presque iainterrum-
pu du canon, du fusil et des mitrailleuses
ennemis, uu bel exe-mple de sang-froid, ie
ténftc-itóeLti'ahnéeationl,

LA GUERRE
85e Jom* de Guerre

COMMUNIQUÉSDUGOUVERNEMENT
êaris, 25 Octobre, ref it a 17 heures.

Dans la journée d'hier, notre front
s'est maintenu sur la ligne générale :
Nieuport et Dixmude (les forces alle-
mandes qui avaient franchi l'Yser en¬
tre ces deux villes ne purent pas pro-
gresser), la région entre Ypres et
Roulers, la région entre Armentières
et Lille, a l'Ouest de la Bassée et
Lens, et l'Est d'Arras.
Gette ligne se prolonge au Sud par
celle indiquée dans les communiqués.
L'ennemi parait avoir fait des partes
considérables dans la bataille de ces
derniers jours.

MÏJ^@Ï®2
A l'Ouest de la Vistule et au Nord
de la Pilica, les Allemands furent reje-
tés sur Lowicz, Skierniewice et Rava
qui furent enlevées a la baïonnette
par les Russes.
Au Sud de la Pilica, dans Ia direc¬
tion de Radom, un vif combat fut en-
gagé entre les Russes et les Austro-

Allemands qui perdirent des prison-
niers et des canons.
Au Sud de Delec, les Russes fran-
chirent la Vistule de vive force, reje-
tant les Autricbiens.
Sur le San et au Sud de Przemysl,
ont eu lieu des combats opiniatres
favorables aux Russes. Une colonne
autrichienne qui débouehait des Kar-
pathes sur Dolina a été mise en dé-
route.

Paris, 23 heures, rem a 1 h. 45 du matin.

Nieuport a été violemment bom-
bardé et les efforts allemands ont
continué sur tout le front, de Nieu¬
port a Dixmude, sans qu'aux derniè-
res nouvelles ils paraissent avoir
abouti a un résultat quelconque.
Tout le front, compris entre La
Rassée et la Somme, a été également
l'objet de violen tes attaques de nuit.
Eiles ont toutes été repoussées.
Rien a signaler sur le reste du
front.

Dtanipeielge
LESBÉOOÜÏEBTESB'ERZBEBSER
Nous avons recu la communication sui¬
vante :
Le « Berliner Tageb/att o du 7 octobre re¬
produit un article du « Tag » émanant du de¬
pute Erzberger et dans lequel ce dernier ap-
porte, dit-ii, des preuves nouvelles quo la Bel-
gique a agi d'accord avec la France.
Void quels solit 'les farts, qui lui ont étö com¬
muniqués d'Aix la Chapelle el ce, d'une source
absolument silre (?) qu'il ne désigna d'ailleurs
pas autrement :
1«Le 31juillet on a donnó è une familie qui,
d'Anvers, voulait partir par mer, le conseil de
quitter le navire et de retouraer a Anvers ;
2»Le 1" aoüt, A cinq beures du matin, on a
refuse a un Aliemand d'seoepter un téiégrunme
pour Dusseldorf, sous prétexte qu'aucune nou¬
velle n'était plus transportée ea Ailemagr.e. A
6 b. 1/2, cet Allena«ndet sa familie sont allés a
la gare et sont arrivés errtre n et )8 heures a la
frontière oü on déclarn aux voyageurs que le
train n'allait pas plus loin et que le3 voyageurs
pouvaieot descendre ;
3»Le lendemain, 2 aoüt, la police beige est ve¬
nue it bord du Gneistnuu, done sur lo territoire
aliemand, l'a démoil et d«truit.
4»Le 2 aoüt, a Aix-la-Cbapelle,dans lc courant
do la rnAinée du dimanche, la landwebr fut appe-
lée et se fcattittout i'après-midi et toute la nuit
avec des soldata betges et francais. Ges derniers
se trouvaient déja le dunancbe dans cotre forêt
josqu'au iieu dit ; preussenweg.
te Le 3 aoüt, a Dasseidorf, deux avialeurs fran¬
cais tr&versèrentle Uhin et furent abattus.
Monsieur le député du Centre a la mémoire
fort courte : il semble avoir totalement oublié
que dés que l'empereur eut proolamó I' « étai
de danger de guerre » (Kriegszustandgefahr )
les communications tant postales et télégraphi-
ques que par chemin de fei' furent interrom-
pues & la frontière germano-belge par les auto¬
rités allemandes. C'est a dire dn juillet.
Quant a la destruction des cbaudières du
«Gneisenau», il a éts procédé par ordre des au¬
torités miiitaires beiges vers lo dèbui d'ootobre ,
c'est è dire deux mois après la date iixée par
f,1. le député Erzberger, attends quo Jusque lid
septembre le « Gneisenau » servait de navlra-
hêpital pour nos blessés.
Le combat du 2 aoüt entre Landwebr et for¬
ces franco-beiges nous iaisse fr&ncbement rê-
veur. Nous devons avouer que trouver des ar¬
guments pour rêfuter sernblab'e allegation
n'est pas des plus faci.'es. Nous croyions que
les événements, particulièrement l'invasion
opé/'ée par les troupes du général von Emmich
dans la matinêe du 4 aoOt devaient prouver
que dans /'après midi du 2, d'importantes for¬
ces de cavalerie allemande se trouvaient a
proximité immediate de notre frontière, prètes
h la f ranch ir. Nous appronons maintenant que
le 7" corps aliemand était protégé — lo póvre
— par la landwebr d'Aix-la-Chapelle. D'autre
part, le service do renseignements aliemand,
malgrè les 70 millions que ccQie annuellenreni
l'espionnage, malgré le peu de cas que font do
la vie des éclaireurs de cavalerie les chefs des
corp.; d'armée de /'Empire et maigró la garde
vigilante montée a la frontière beige depuis la
dn de juillet par la police, la douane, la gen¬
darmerie et les troupes alleman des. a oil at¬
tendee lo faillissement de la source sure d'Aix-
la-Chaoelle peur apprendre que des soldats
beiges avaient, accompagnés de soldats fran¬
cais, été jusqu'au Preussenweg. Franchement
c/est ncn settlement se moquer deiout Ie monde
en général, mais de /'organisation militaire al¬
lemande en particulier, que d'arriver mainte¬
nant avec d'aussi sensationnelies découvertes.
Prenez garde, Monsieur Ie député, qu'il ne
vans en öoüte do rail let' aussi lourdemont i'ar-
mée du kaiser.
Inutile jo pense de s'arrêter aux auirss argu¬
ments : un baussement ci'épaules suffit pour
s'on débp.rraseer. Tout au plus nous contente-
rons -nous de dire que Messieurs les Intellec¬
tuele allemands font de bien nmuvais éièves :
ce qui n'étonnera personr,a,

M. Henri Génestal, ancien maire dn Havre, .
sera reconnaissant ix toute personno qui ini
(toenera des nouvelles du commandant de
chasseurs lx pied Siievenart, de i'arrnée
beige.
Prièrs d'adrerser les commasSeaUoas aus
...bureaux da Petit asm*

LESCHEFSALLEMANDS
Dans certaine3 correspondances, on a con¬
tinué a considerer Ie général von Kluck
comme dirigeant tonjours ies operations de
!u droite allemande.
Gette situation était exacte an cours de la
hataille de ia Marue et au début des actions
sur l'Aisne, mais depths que le front a été
étendu au Nord de l'Oise, l'armée tie von
Kluck étant restée sur l'Aisne, des modifica¬
tions snecessives a l'ordre de batatllc ont
amené, a sa droite, des forces qui opéraient
snr ie front de l'aile gauche allemande.
ActueDement, ies armées ahemandes qui
combattant entre l'Oise et la mer, en com-
menpant par le Sud, sont celles du général
de B.-ilow, du kronpnnz de Bavière et du duo
de Wunembsrg, cette dsrniére en Belgique.

CONSEIL DES MINISTRES
Bordeaux,29octobre.

Au Gonseil des ministres qui s'est tonu
dans la maiinée, M. Malvy a exposé les
questions qu'il a traitées au cours de son
séjour a Paris, concernant nofamment l'ap-
pücation des lois d'assistanco et les dispo¬
sitions prises poar assurer l'óvacuation, t'en-
trefien des réfugiés francais et beiges ainsi
que les mesuras de süreté générale.
M. Augagneur a induiué quel róle avaient
{enu au cours das combats iLrés sur la li¬
gne de Nieuport par l'armée beige, les bati-
ments de guerre fraupais nnis ü la flotte an-

Ciisq conlre-torpilleurs csnonuèr ent vi-
vemeBt la droite de l'armée allemande, l'un
d'eux le Francis Gamier, avee ses canons de
100, ü ia distance de cinq rallies, étafgint le
fwtj des batteries alïeraaodas étahiies a Latn-
bxyrie et Lesténde et facilita gra «dement la
reprise de l'oiïensivo des beiges qui se hcur-
taieut au til* de l'arUllerie iourda.

Les« Tauben» seréveillent
Paris, 25oetobre.

Dèux avions allemands, dont un avait jeté
des bombes vers Goraplègr-e,oat tenté d'arri¬
ver jusifR'a Paris, mais les avialeurs qui
veiiiaisnt ies en eloign èreut.

3ÊCÈSD'UNGÉNÉRALmim
Loaüees, 26octobre.

Le général Sic Gharles Doagks, chef
a'étot-major de t'Empire, est déeédé.

L'OPÏNIÖNElfANGLETERRB
De la Westminster Gazette :
Le raid aliemand sur (acöfe beige nsröns-
sira pas, car sea objet est plus politique que
militaire.
L'esprft ai Iemand croit toujour3 ferme-
ment a la légende de « ia perfide Albion »
qti'on pent eftrayer ou carrompre. Notts
avons ü peine bfc-oin de dire que fa masse
du peuple anglais n'est pas plus fronfoiée
maintenant qu'ati comTOeecoaiont da la
guerre, par ia menac») aUeiisando.
Bu Globe:
Bsttus a leur frontière orientals, snr leur
gauche ; mis en échec en Franco ; ayant sen
ds chances ou saus esrsoir d'attetndre Yar-
sovie ou Paris, il est naturel que les Alle¬
mands se tournent vers l'Angieterre. Ainsi
s'expiiqne leur marchs déeesperée sur Ga¬
lais dont l'enaemi prétand vouloir faire une
base d'iuvasion sur cotre pays.
Les Allemands s'imagine.nt que Ia pre¬
sence da leura troupes a Galais causera une
panique en Angleterre et iefh'.encera ie
pays pour !a conclusion do ia pais.
Si jamais les Allemands afteignent cette
ville, — ce que nous ne psnsons pas, ils
verront cnoibiea leap point do-vue «t 1'utx.

LcMouvement«lesTroupesa5l.-.mssu-s

Amsterdam,26oetobre.
Sslon Ie Handelsblad, un train compose de
troupes do ia marine aliemande a quitté
Merckem, bier matin.
Le drapeau beige Hotte maintenant sup
l'église d'F.essen ; tous los soldats ailemaads
, cauefocal

LesTrancliécsdcI'Aisue
tin correspondant du Daily Telegraph as¬
sure que les tranchées et les c rrières de
l'Aisne ont presque tontes été évacuées par
les Allemands. S'ils tiennent encore dans
quelques-unes c'es' paree que les alliés esti-
ment inutile de sacnfier des hommes pour
entever des posit ons qui ne peuvent plus
être gardées longtemps.
Les tranchées abandonnées ne sont pas
réoccupées paree qu'elles sont remplies de
cadavres. Quelques-unes avaient été trans-
formées par les Allemands eux-mêmes en
immense® fosses communes LesAllemands,
étant dans l'impossibilité d'eniever leurs
morts et recevant des reufons, installaient
les nonveaux venus par-dessns les cadivres,
si bien qa'ü la fin la trancbée était pleine.
Les Allemands recouvraient alors de terre
la tranchée ainsi transfurraée en tombe oü
étaient enterrés cinq ou six cents hommes.

ftolls Prétantfonie rAüsmegns
Washington, 26octobre.

On ditque l'ambassadeor d'Allemagoe pré-
tend que i'Allemague a maintenant ie droit
de débarquer des troupes au Canada afin de
s'assurer une base temporaire sur le conti¬
nent américain.
Le comie Bernsdorff estimerait effective-
ment que, du moment oü Je Canada a en-
voyédrs troupes en Europe contra I'AUema¬
gne, les Etafs-Unis no devraient plus consi-
dérer le debarqaement de troupes alleman-
des au Canada comme une atteinte ü la doc¬
trine de Monroö.

LaquestiondesYivres
se posepoarlesAilemaads
Amsterdam, 26octobre.

La Voricaerts dit qua la cherté des pomme3
da terre a provoqué de graves désordres dans
le Brunswich.
Les boutiques des commergiants ont été
saccagées.

LesOperationsdansi'Mlafipg
Cettigné, 26 octobre.

Hisr, undnel d'artillerie s'est en gagé entre
Lovcen et Cattaro.
No3 batteries ont feit feu sans discontiuner
sur les forteresres aulrichiennes, dont l'ar-
tillerie a répondu vigonreusemeiit.
Les.Francais onteu deux morts et trois
blessés. Les Monténégrias ont eu trois
btessés.
Uu dreadnought autriehiena réussi ü fran-
chir les bouches de Gatfaro dans l'intentioa
tie prendre nos positions a revers.

LaFeutralitédeFAlbanie
mamtenuepar FItalie
(Communique officieus;)

Romp,23 oclobre.
Hier le cnirassé Dandolo, accompaguó du
contre-torpiüeur de haute mer Climène, est
arrivé A Yatena oü se trouvaient déja ie
cuirassé Agordat et le centre- torpilleur
Dardo.
Le Dandoio a a bord 'a personnel néces¬
saire pour rét&blir, avec les autorités loca¬
les, la station saeitaire et de secoursi pour
les réfugiés épiroies.
L'ltalie a êiabïi précédemmsnt des mis¬
sions sanitair es li Scutari et k Durszzo.
La croiseur Calabria, que le crö-iseur Elm
rejoindra bientót, a commencé dêjü a croi-
ser le long de ia cöte de l'Aibacie ceniraie
pour èmpêcher la con tre bande do guerre
des armes et dss munitions et le débarqos-
meat u'bommes ar més par suite de ia neu¬
tralisation de i'Albanie, sanctionnée par
l'Angieterre.

LE«GOEBEN»ETLE«BRESLAU»
Rome, 20 oclobre.

Ou mande d'Athènes au Tnbuna que 163
deux croijenrs allemands Go/benet Breslau
sont rentrés hativement daas ie Bosphor o.
Les ambassadeurs ds Russie et d'iUigie-
terre out dóclaré k la Porta qn'ils ne recon-
nAissafent pas comme valable i'acte de voute
de ces navtres ei.qua ies aliiés las attaqua-
raient dès qu'ils ellecfueront uae nouvelle
sorsie.
L'anibassadenr de Russie aurait expliqué
le mouvement de la flotte russe dans Ia di¬
rection du Basphore, par la direcüoadu Bos-
phore, par co feit que le Goeden et te-Bres-
la- ' ' ■■,-nt sarlis des eaux territoria ies tor-

Aprés1'«Einden» le «Karlsruhe
D'après une dépêöhe de Ténérifts, que pu-
bhe lê Daily. Mail, te vapeur aliemand Cre-
feld est arrivé dans ce port avec les équipa¬
ges dö3 vapeurs Stra Ihroy,Mapk- Branch, High¬
land-Hope, Indrani, Rio-lgnassu, F-irn, Miceto
(i), Maria-de-Larinaga, Cervantes, Gonish-Gity-
Pruth, Condorüt Lynrowm, coulés par is pefit
croisenr alletnand Karlsruhe ; !e ürrfeld é>ait
aecorapsgfté des vapeurs Patagonia, Riu-Negro
et Asuncion.
Uu message aliemand dit que 400 hommes
d'équipage soat prison uiers, et que ies navi-
res marchands ont été prineipalement cou¬
lés dans l'Attantiqoe.
Le Karlsruhe a un déplacement 4 822 ton¬
nes, et. file 27 noeuds ; il a été laucé en 1911.
Eu dehors da Miceto,dont le stom a pu êtro
ma! transmis, volei lo tonnage des navires
coulés par ie petit croiseur aliemand :
Strathroy, 4,336 toiutes; Maple-Brunch.4,838;
HighlandË»pe, 8,100; Indrani, 5,706:Wo-lgnasstt,
3.Ö17; Farn, 4,393; Maria-dr-Larrinu<ja, 4,018;
Chrwntes, 4.638;Ourms'i-Cittj.3,816;Prtilh, 4,408;
Condor,3,053; Lynrowan, 3,384.
Lo Rio-Negro,l',-lsuncton et la Patagonia sont
des naviic allemands.

LETfiAFlCDUCQTON
Washington. 26 oclobre.

Le département de l'Eiat annonce que
4*Augleterre ne considérera pas les charge-
mefits da colon des Etals-Ums comme con-
trebande cis gerrre

Autour de la Gaem

TOUTEMSE BATTAMT...
Humour brifanniqne, pincs-sans-rire beige,
esprit francais, lout cela lo>me on piq ant et
savoureux méiauge. II glisse do temps en
temps dans f'horreor du ehamp de bataille
des éc:aircies de boune g iiê.
Ou a ciló quelques trails de cette belle hu¬
meur, des épisodes amusanis et biz srres, des
incidents et des mots. Li faniaisie aa perd
pas ses droits, même sur le fh a re da guer¬
re. Elie semble, au contraire, raviver i'eu-
traiu, procurer è ceax qui la prodlguent
comme èceux qui s'on amuseat, une biea-
faisante détente qui fait oubher les tristesses
de l'heure.
En marge de ia grande hi toire, ou écrira
peut-être un jour ces petites histoires faites
d'aveoture8 imprévoes et cocasses, de ruse
ingéaieuse, de supercheries et de répliques.
Giles ont souvent la verve de la « blague »
ü'atelier.
Ou y fera figurer sürement l'histoire de
cette patrouille fra pose entréa dans une
ferme et y trouvant quelques -o'dats alle»
rounds atiablés. Oa casse la cruü-.e. Puis les
Altemands fout compreodre aux nótres
qu'ils sont prisonniers. Grave móprise, ri-
postent les chasseurs francais. Ge sout les
aulres, au coutraire? qui sont bel et bien
capiurés. Le Francais insiste et menace un
peu. L'Alii-mand se rend a ses raisons, heu-
renx au fond d'en flair avec la gm-rre ét ses
privations. Oa achève ia croöfe. Et la pa¬
trouille ramèue sou bu in dans uos iignes.
Le mannt qui n simulant le soldat anglais
campé au bord de la tranchée, le. canon
postiche fabiiqué è l'aide d'un tronc d'arbrs
posé sur deux roues, ia stc ion deployée,
oissimulée sur nn grand front et tirunt,
tiiant, tirant, a donner 1'illusion d'une force
eonsidérable, sont des jeux ordinaires, des
farces courantes de la guerre.
Nous avons quelquo chose de plus nou¬
veau ; ie méeanicien improvise ou iacueil-
lette instaotariée des prisonniers.
G'est un Beige, il porie les galons de sar¬
gent. II surpi emi un jour, prés d'Aer schot,
un train en station chargé d'AHemands. La
mecanicien et le chauffeur ont abindonné
ia machine, probahtemeut pour aller boire.
Notre sergent saute sur la locomotive, ma¬
noeuvre les ieviers qu'il sait. . . et le train
part, emporlant dans tes iignes beiges 320
soldais ennefnis avt c armes et bagages.
G'est presque de la fantaisie de clowns an¬
glais. Mais non. G'est de la bonne gaifcté
beige, assaironuée de sang-froid et de cou¬
rage. Le clown angisis est devenu Tommy
Aikias, et cela ne l'empêehe pas d'ailieurs
de « joker » a l'occasion et de rnetire ao ser¬
vice d« ia ruse guerrière i'excentrictté de ses
invtntioas, tout ea réjouissant ies old boys
da sou entourage.
Cependant, pour cede future histoire des
fantaisies de combattants aüiés, je demauda
une page, une belle page spéciale, pour y
inscrire un des plus amusants mots qui
nous aient été rapportés du iront. II a pour
auteur un Beige encore — la collection fran¬
caise est, vous n'en doutez pas, copteuse,
mais pour Tiostant ia délicatesse nationale
nous amèflö a faire one place priviiégiée a
nos amis.
II était i'antre jour dans les tranchées, de¬
vant Auvers. Uae b-lle l'atteiat et iui ciève
an ceil. II se léve et va trouver sou chef :
— Commandant, ja m'en vais. £a n'est
plus de jeu. Ces Aitemaods ne regardent pas
settlement oü its tirentl

A.-H.

lesAcaimieset!aGuerre
La séance publique dos cinq académies
s'est tenue londi 26 octobre.
Dans ie discours d'cmverture, le président
Appsil a f'sit un exposé grandiose du draaie
gtgantesque dans li'quel ia France est en-
gagée .depuis trois mois ei qui met aux
prises deux conceptions opposées de la civi¬
lisation future.
II opposa au rêre allemaad de domination
l'idéai de la Frauco et de ses alliés qua deux
mots espriment : Liberie ei Justice.
Au nora de i'lastitut, M.Douis Renault fit
un discours trés éloquent sur h guerre et
le droit des geus au vingbème siècle. 11rap-
pefe le prir cipe po é p,.r convention, relatif
a rinviolahiiiló des E-ats nou tres et exprima
la déception amère que ressenteat k l'heuro
actueile tant d hommes généreux qui avaient
cru p:sr i'élaboratiou de ces régies rendre ia
guerre plus humaiae et faire progresser la
civilisation.
Au nom de l'Académie francaise, M.
Dotsmie paria do soldat de 1914 qui se ré-
véla tel que nous ne le soupconnions pas.
II .ïoaclut : Puisne grace anx soldats de
1914,s'ouvrir une ère nouvelle, naPre un
monde oü les peoples rcspirciont plus ii-
brement, oü ies injusiices séculaires seront
réparees, oü la France relevée d'uue longue
humiliation reprmidra son rang et resser-
rera ia chaiae de ses destinêes.

A i'Académie des inscriptions et heiles-
leiires, dans sa dernière séance, il a été
donoé connaissance du rapport officiel dé
M.Whhney Warren, architecto amerieain,
associé de i'Académie des hea«x-arts, sur
« i'ètat de la cathédraie da R'ims aprè3 le
bombardement par les Aitemaods ». S1I-
raste qnelque chose de la cathédraie, coa-
clut le rapporteur, cela est dü uuiquement
a la soliditê de la construction qui üafie me¬
ina les engins moderne» da destruction, ct
non au désir de I'ennemi de sauver le mo¬
nument d'uue destruction totale qui était
vouiae.

A l'Académie des sciences morales et poli-
liquet?, M. P. Leroy-Beaulieu a communiqué
la deuxièma pariie de son étude sur iea
« questions fiuancières se rattachant a la
guerie presente ».
Ea évaluatit k sept mois environ Ia durée
de la guerre, période équivalente ü celle d©
la guerre de 1870-1871,on arrive a une dé-
pense directe tie 40 a 50 milliards pour lea
Etats participants aimi que les neutres, indé-
pemiammentdfis sacrifices etdes pertes so bies
par ies particuiiers. II examine ensuite les
nioyeosi de faire feoe a ces dépenses et eslimö
que leur liquidaiion s'étendra sur uae pé¬
riode de trois a cinq ans. La plus grande par-
tie des épargnes du monde sera, pendant
cette période, abso hóe par les versementa
aux empi'unts nad maux ; tes ceuvres de uro-
grès ccoiiomique seront i'è Deniies. D'au-
ira part, it y aura une cba ge noavelle de
600 a 700millions enviro.i pour ms budget»
de chacuu des pays
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LE HAVRE
LECONSEiLDEREVISION
Les piochaines opérations auront lieu :

4« Canton.. Mardi 27 courant 9 h. —
a? » Mercredi 28 » 8 li. 30
%* » Jeudi 29 » 8 b. 30

Exemptés et Réformés

Classe 1910.. . Jeudi 29 courant, a 14 h. 30.
i> 1912... Mercredi 28 courant è 14 h. 30
» 1914... Mardi 27 courant, & 14 b. 30

Ces opérations du Conseil de révision au¬
ront lieu è ITlötel de Viile, salie Ouest
{F étage), entree par le jardin de l'Orange-
rle).
Le président dn Conseil de revision invite
de la faqon la pius pressante, les jeunesgens
qui doivent se présenter devant le Conseil, £
être exacts aux heures lixêes pour Couver¬
ture de la séance.

Lycée de Jeunes Filles
Dansl'articleque nousavonspubliéhier,
sur la situationscoiaireen notrevilie,nous
avonsdit que Ia rentréedes classes s'élaiï
effeë'tuée,au Lycéede JeunesFilles, endes
■conditionsqui donnenttoutesgarantiesa la
anarchenormaledesétudes.
II importsde préciserque, lesMtimenls
-duLycéeétant atfeclés a unc ambulance
militaire, lesclassesont étéreprises au n*8
ft au n°31 de(a rue Jules-Ancel(ancienne
rue de l'Orangerie)qui est la rue mêmeoü
■60trouve leLycée.
Gettoprécisiona son importance cn ce
tempsd'inscriptiondes élèves.

Ecole Supérieurede Commerce
Le1! coora rouvriront le mardi 3 nov em
-fore. Les élèves qui desirent entrer en pre¬
mière aDnêe normale sont invités k se faire
Inscrire Ie plutó possible a i'Ecole, 50, bou
levard Francois-I".

Ecole Commerciale
L 'Ecole Commerciale, annexée a I'Ecole Su
yéricure de Commerce, a pour but de com¬
pléter l'instruction générale des enfants agés
ü'att moins 13 ans et de leur donner des
-tonnaissances commerciatesd'ordre éiémen
foaire et essentieilement pratiques.
Le certificat détivré aux bons élèves de
Cl'Ëcole commerciale leur permet d'entrer,
«ans examen è I'Ecole Supérieure de Com¬
merce.
Luréo des études : une année.
L'eDseiguemeut général comprend : Fran
spais, histoire, géographie, ariihmêtique, no¬
tion de physique et de chimie, calligraphic,
iTinglais, allemand.
Enseigneroent commercial ; Calculs com
Utierciaax, coropLbiliié et tenue des livres.
motions de légfslauon commerciaïe. sténo-
igraphie, correspondanca commerciale iran-
(paise, anglaise, allemande.
La rentree est fixée au mardi 3 novembre.
Les inscriptions sont revues dès mainte
Bant, 56, boulevard Fraugctis-Ier.

&Ée!üiisdesBonsdsiaDéfsnsenationals!
Les Bons de la Défense Nationale sont
Souscms avec un trés grand «ropresvement.
ï>êja, la souscription attemt pres de 400 mil¬
lions. On sou«crit pariout, cbez les agents
flu Trésor et dans les bureaux de posses. Le
^placement ressort a plus de 5 1/4 0/0. Ou
|>eut retreaarer son ardent disponiblo et saus
*>erte au bout de 3 mois, 6 mois ou un an,
l'Etat oitrant des Bons a ces échéances.Douc,
|a sécurité est absolute, et I'argent resta uti-
.aijabie selon los besoms. Ce double avsnlage
encourage ceux qui on mis en lieu sur des
•réserves d'argeul k l'emptoyer immediate
snent en Bons. Cheque Francais fait aaisi
;|°n devoir : les mobilises, avec leur fusil ;
les vieux rentiers immobitisés, avcc leur ar¬
gent. Tons les citoyens travaillent en com-
mun pour un but : la défense ds Ia Patrie
et la victoire definitive da droit et de la
justice.

OBSÈQUES
duLieutenanianglaisDouglasWardieworh
Hier après-midi ont eu lieu, au cimetière
ISaints-Marie, les obsèques du lieutenant
(Douglas Wardieworh, dn Royal Army Médi-
Cal Corps. Ce militaire avait succombé, sa-
;tmedi, k une mort accidenteile.
La cérémonie fuuêbre a été des plus émou-
jvantes, des plas impressionnantes.
A trois haures, tous les infirmiers anglais
Ida Corps Médical se trouvarent réunis de¬
vant Ie cimelière, ainsi qa'un detachement
-de troupes en armos.
Le cercueil vient d'etre apporté dans un
fourgoa de la Croix-Ronge. II est reconvert
flu drapeaa britannique et de couronnes de
-fleers. L'une d'eites porte Finscription sni-
vante : From General Hospital no 1, British
I Expeditionary Force.
Le four got! passe entre deux haies do sol
flats qui ont l'arme renversée; l'extrémité du
;Carton repose a terre.
A la porte de la uécropoie, hnit officiers,
icamarades du dêfunt, etiargent le cercueil
isnr leurs épauies. Aiors la cortège se forme
jpour pénétrer dans le cimelière dont la clo-
fche reteutit.
Ua pasteur de I'armée britannique, le
fltev. F. A. Hill, précède le cercueil et récite a
paute voix des prières. Les frères d'arnres
fdu défunt suivent si'encienssment.
i Les militairas angiais oat k leur tête MM.
tie colonel William, le colonel Mac Donald et
sle lieutenant Wardieworth. Plusieurs offi¬
ciers francais les accompagaect.
; Les soidats portent maiutenant leur fusil
ferenversé sous le bras gauche et ils ont la
/main droite placée dsrrière le dos.
L Ea arrivaot devant la tombe, située dans
fïe nouveau terrain da « Souvenir Franks »,
ties soidats présentent les armes, la cresse
srenversée. Puis, iorsque le cercueil disparait
id a os la tombs, ils reprennant true attitude
trie profond recueil lenient, le canon du fusil
ixeposartt a terre.
j Le pasteur récite les prières habituelles. II
jjrend ensuite hommage a la rnémoire de celui
gui est mort au service de Sa Majesté Brilan-
$tique et de sa Patrie.
t La cérémonie s'achève. Quatre clairons
tplacés devant ia tombe font entendre une
üongue mélopée aux accents émouvanta et
toni est comme ua dernier salut a celui qui
iifient da disparabre.
A.u bref commandement d'nn officier les
«oldats ont relevé la tête. lis mettent baïon-
aiette au canon, se torment en colonne par
jqaatre et quitlent le cimelière. — G. M.

Ba lira l'Arnaée

r M. Bernard, lieutenant-colonel au 36« ré-
ttiment d'iofanterie, est nommé au comman-
jöement du régiment.
Sont promus sous-licutenanls de réserve
fet mamteiius au corps i le serg^ot inaior
Bebrieux, les sergents de réserve Cazely, Hé-
aitas, deNeufville, Hérisay, Baillet, Pinelli,
pu 36e d infanterie.
ki L®,sc"s-bffieier de complément Straohli,
Bq 43e djrbUene, est promu sous-üeuie-
ptyat et sffecté au 2Ce réöimfint.

SIécreiegi«
ön annonce la mort de Mme Leroy-Allais,
soeur dn grand immoriste Alphonsè Allais,
décédée a Honfleur, son pays natal, è l'age
de soixante et un ans.
Après s'êlra consacrée d'abord k l'ensei-
gnement, Mme Leroy-Allais était venue è
Paris avecses deux frères, Alphonseet Paul.
Saus renoncer complètement i sa carrière,
eiie écrivit de nombmix ouvrages. Poer les
enfants : Chez les Bèles, Petites Bêtes et Pehles
Gcns, les Enfants de la Mère Gigogne, etc. Puis
des romans poar la jeunesse : le Roman d'Ar-
lette, Drichette, la Chmmière aux Riven-lles
Histoire d'un honnête Garcon (couronné par la
Société d'Encouragemeht au Bien), Amrs
vatllanles (couronné par l'Académie frangai
se). Deuxouvr3ge3 documentaires sur llon
fleur ; M-rrie-Rose au Convent (courouné par
l'Acadamie franchise), Alphonse Altais, souve¬
nirs d'enfance et de jeunesse; des romans pour
les famiMes, enfin des ouvrages de morale et
de sociologie.
Les ob-èques de Mme Leroy-Allais auront
lieu è Honfleur.

Le pliotographe havrais a qui ont été con-
fiéea, pour les reprodnire, par M. de Thoran.
de Liège, des vues de Termonde, est prié dé
les rapporter le plus tót possible au Petit
Havre.

ha Ven te des Farines
Le bureau de vente des farines est tou
jours ouvert è l'Hötel de Viiie, chaque jour,
de 3 i 5 beures.

ILes Ve#«men4iB chandg
penr les Soidats

Nous avons repu de Ia Section B., groape
2, poste n» 1, ene note par laquelle les mili
taires de ce poste nous avisent qu'ils ont
bien repu nn colis contenant differents ob
jets de lainage et de lingerie, et qui leur ont
rté envoyés par un groupe de « Femmes du
Havre ».
Trés touchés de cette attention et frès
reconnaissants des dons si utiles dont ils
ont béaeficié et qui seront répartis parmi
ceux qui en ont le plus besoin, les braves
soidats du poste n» 1 nons prient d'être leur
interprète et de remercier les généreuses
donatrices.

Sotre C'oJMiijf roe Iseal afimenf&ire
La Maisoa d'Alimentation Benaült Frères,
13, Rue de Bapaume, Havre, nous charge de
prévenir ses Clients et Amis que, rnaieré la
mobilisation de ses priaiioaux collabora¬
teurs, ells a pris tomes dispositions utiles
pour assurer la continuation règuiière des
aflaires.

Marïirse
Le steamer traasatlantique Rochambeau, venant
4e New-York, est enlré au port lundi, a deux heu¬
res, et a pris place immédiatement au poste de
New-York.
Ce steamer avait è son bord 176 passagers de
cabines et 376 voyageurs d'entrepont.

lue Service de Pilotage
Nous apprenons que d'ici pen le service
de pilotage dn Havre va faire assurer l'ac-
costage au large, pour 5* mise è bord des
pilotes, qui sera assuré par ies bateaux-
pilotes saméros 6, 8 et 29. Ce dernier est de
construction récente, ayant été lancé au dé-
but de la guerre.
Ges voiliers vont entreprendre leur croi-
sière.

Droguerla-Ooulours
A. I^IMAÏlFa Ci(
14, place des Halles Centrales
— : LE HAVRE Tipte : 5211

Extrait de Javel,
Cristaux de Sonde.
ChloruredeCliauxpourblaaehiinent.
Alcool dénaturé.

»—30OCI (2689)

§ulktin dë£_<§ssiétês
Société Miitneiie de Prévoynnce des 85i»-

St- »££%'.?•&,u*>*—•* ~
' MM. les Membres de Ia Société sont inforraés
que i'inbumation de
Monsieur Ernest DELARUE
Membre actif de la Socittè

aura lieu mercredi, 28 courant, a 9 heures du
matin.
On se réunira a lYgiise de Sainte-Adresse.

STATCIVILDOHAVRE
NAISSANCES

Du 26 oetobre. — Edouard OFFROY, rus Beau-
verger, 20 ; Louise T1CHANT, rue Guillsume-le-
Conquérant, 9 ; Robert GOUBET, rue Guillaumo-
le-Gonquérant, 9 ; Thérèse AUB1N, rue Victor
Hugo, 63 ; Georges LEROY, rue Gustave-Flaubert,
37 ; Sotange LESÉNÉCHAL, rue de la MaiHeraye,
26; Georges GOUJ1ENT, rue Jules-Masurier, "i ;
Jean LESIGI4E, rue de Normandie, 217 ; Simonne
PETIT, rue du Général-Ghanzy, 98 ; Jean LANGA-
NAY, rue Boïeidieu, 31 ; Jacques MEUNIER, im¬
passe SaintTloch, H ; Simonne DE JOUsSINEAU
DE TOURDONNET, rue Thiöbaut, 109.

Le otus Grand Cfrotx

TiSSANDIER
3, Bd ds Stras yours- rtéi.951
VOlTURES dep. 35 ft.
Bicyclettes "Tourists' -jOCF
entiérement èguipécs d

DEGÈS
Du 26 octobre. — Arsène PIEDFORT, SO ans,
gardten de banque, boulevard de Strasbourg, 93 ;
Paul I1ÉBERT, S8 ans, employé des Tabacs, rue
du Lycée, 94 ; Sophie BLANUK, veuve HAGDI-
DEAD. 64 ans. sans profession, rue Jutes-Lecesne,
4 ; Marie CLODET, Veuve LAPERT, 47 ans, jour-
nalière, rue Jean-Macé, 21 ; Simone LASMAR-
TRES, !S jours, rue d'Austerlilz, 9 ; Ernest DE-
LARUE, 24 ans, musicien, rue Joseph Clerc, 1 ;
Andre FIDELIN, 27 ans, journalier, rue Tniers,
81 ; Albert NAVARRE, 6 ans, rue Bazan, 37 ; Ma¬
rie LEROY, veuve LEVAVASSEUR, 86 ans, s-ans
profession, rue du Docteur Leeadre, 3 ; Adrien
DEVARIEDX, 63 ans, jardinier, rue Victor-Hugo,
16S ; Jules MARY, 69 ans, rentier, rue Regnard,
18; Edmond GOSSELAIN, 74 ans, commandant de
cavalerie en retraite, chevaiier de la Légion-
d'honneur, rue Picpus,7; Charles ANTOINE, >7 ans,
chef de bureau, ruo Auguste-Comte, 67 ; Laure
GDENNOLE, épouse DUUAND, 34 ans, sans pro¬
fession, rue Dauphine, 17.

MILITAIRE
Emiie LEMESLE, 38 ans, soldat au 24« d'infan-
terie territoriale, domiciiié a Eprétot, Hospice Gé¬
néral.

f

a» Dasil
A L'ORPHELIflE, 13-15, rue Thiers
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LELEU, 40, rue Voltaire, Tólép. 11.04

Mortan Champü'Honnenr
ffi»- Henri CAILLEB8TTE, nêo CHOtSY, sa
veuve ; SI. Camilla CAtLLEBOTTE; «»• Gab■lelie
CAILLEEQTTE.ses enfants ; fit*" cauoe CAtLLE¬
BOTTE, s« mère: 10. et bi"' Louis CHOtSY, ses
beaux-parents ; m. et Kt"' Andrè AMELIiïE, néo
CAtLLEBOTTEet lews Enfants ; FA et 10"' Léen
CAUBRIÈRE,nee CHOtSY, et tears Enfants; FA et
M"' Edmonit CHolSY et tears Enfants ; M et IK»■
Jules CHOtSY; Kt et M"' Gustaoe HUMBflECHT;
tl!11'Lucienns CHOtSY, sceur, beaux-fréres, helle-
scour, ne-i-six H nièces; les Families LECOfINU
VICLAIM, AVELINE, CHOtSYel JOUEN, ses tan¬
tes, oncies, cousins et cousines.
Ont la doulour de vous faire part de la
pene cruelle qu'ils viennenl d'éprouver en la
personne de

iVlonsieur. Henri CAILLEBOTTE
tuê h l'ennemi a Gourgivaux, le 7 septembre
.9(4, dans sa 34" année.
Et vous prient de bien voulolr assister a
la messe qui sera dite pour Ie repos de son
ame, en l'église Saint-Michel, le jeudi 29 oclo-
ore, a sept heures et demie.

PréiBitipjsrliropas5essblas!
Le présent avis tiendra lieu de letire
d'invitation. (2814

Mortau Champd'ïïonnsur
IK. et KI" Ernest AS3PHOUX; M Etienne AM-
PHOUX, interprète au Hoyai Engineers .corps ;
M" Etienne AMPHOUXet laurs Enfants ; M. Hoger
AMPHOOX, sc-rgent au 6 « bataillon de ebts-
s'-urs a pied . M—Roger AMPHOOXet leur Fitte;
M Maxime AMPHOOX,soldat au 36* de lis ne ;
M et M"' Georges W0GUESKYet l urs Enfants ;
Mu>Denise AMPHOUX;
M. le Pasteur Henri AFAPH0UX,son grand-
père;
M"' Ch.-Henrt LERCH. see Fits et Petits-Flls ;
M"' Gustaoe ENGELBACHet son Fits ; Le Oocteur
ENGELBACH, />/"•• P LNGELBACH et leurs En
funis ; Kt. et M"-' Henrl ENGELBACHei leurs
Enfants,
Ont la douleur de vous faire part de la
mort de

Monsieur Olivier AiVSPHOUX
Caporal au 46» Régiment do ligne

tuó au combat de Vassincourt (Meuse) Ie 7 sep¬
tembre i9l4.
Le Havre, 27 octobre. (2835z)

M. et M"' Firmin R0USÊE et leurs Enfants ;
M et M°" Jules MARY ; la Famitle et les Amis.
Ont ia duuieur de vous faire part de la perte
cruelle qu'ils viennent d'éprouver en la per¬
sonne de

Monsieur Jules RBARY
décédé le 23 octobre 4914, dans sa 68»* année,
muni des sacremeots de l'église.
Et vous prient de bien vouloir assister 4 ses
eonvoi, service et inhumation, qui auront lieu
se mercredi 28 courant. At h. 1/2 du soir, en
l'èglise St-Léon, sa paroisso.
On se réunira au domicile morlüaire, 18, rue
Regnard.

PriezBienjsvrit ripsSeseshm.
Une Messe de Requiem sera dite le Jeudi 29
courant, a 9 heures, en i'Eglise Saint- Lêon.
II ne sora pas envoyé de lettres d'invi¬
tation, le présent avis en tenant lieu.

A?"1Adrhnns OEVARIEUX,sa sceur ; les Fa¬
milies DUMONTet MAINIER, ses cousins etcou-
sines ; les Parents et ies Amis,
Ont la douieur de vous faire part de la perte
cruelle qu'ils viennent d'éprouver en Ia per¬
sonne de

MonsieurAdrisn-EugènoDE7ABIEUX
Médullé des Colonies et de 1870-7 1

décédé ie 26 octobre 1914, a 1 heure du matin,
dans sa 64» année, muni des sacremenis de
i Egtise.
Et vous prient d'assister a ses eonvoi, ser¬
vice et inhumation, qui auront lieu mercredi
28 courant, a sept hen re s et demie du matin,
tn i'église Satnt-FranqoU, sa paroisse.
Le eonvoi se rènnira au domicile morlüaire,
166, rue Victor-Hugo.
II ne sera pas envoyé do lettres d'in
vitatton, Ie présent avis en tenant lieu.

TfHuT
M"> Edmond GOSSELAiN; M. et Antoine
GOSSELAINet leur FNte , Af"»Laurence GOSSELAIN
Le Commandant et Artetd GOSSELAIN;
Pnlmyre GOSSELAINet ses Enfaeds ; M. Thétr.ir
GOSSELAIN; M"- Citine GOSSELAIN; Af- Ptsr. e
JOUEN; M et M— Charles RICHER ; M. et M"
Peui LAJULE et leur Pils ; *«• VeuoeDANYERS;
KI- ROGER; Les ramüles GOSSELAIN, PIÉTO'l,
VARET; «"• Suzanne ftOUSSEL.
Ont la douleur de vous fairs part de Ja perte
cruelle qu'il3 viennent d'éprouïer en ia per¬
sonne dh

Commandant Edmond GOS3ELASN
Officier deCwalsrte en retraite
Chroslitr de la Lèyuin d'honneur

lenr époux, père, beau-père, grand père, ffère.
beau-frère, gendre, neveu et ami.
décédé en son domicile au Havre, le 26 octo¬
bre I91S, a l'Sge de 72 ans, muni des sacre-
inents de i'église.
Et vous priant de bien vouloir assister a ses
eonvoi el service qoi auront Beu le mercredi
ï8 octobre, a 9 heures du matin, en i'église
Saint-Michel, sa paroisse.
On se réunira au domicile mortuaire, 7,
ruo Picpus.
A ('issue de Ia cérémonie Ie corps sera pris
par fourgou pour étre transport it Rolievllle
oü aura iieu l'inhtrmation.
S'lon li votanté du défunt, on est prié de
n 'envoyer vi jleurs ni covrvnnes.
Le présent avis tiendra lieu de lsttre
§ d'invitation. 27 (2832)

M. ei M"" Pierre RtHOUAY, née RAGUtDEAUet I
l ur Fes ; M. et IK" Emile RAGUIDEAll ; fd. et
FF™Charles DECAtX, nee RAGUtDEAUet leur I
Fitte, et les Families OELAMARE. LAPERT, BU-\
ZON, HAGUtOEAU, THALER, Parents et Amis,
Oct. Ia douleur dé vous faire part do la perte
cruelle qu'ils viennent d'éprouver en la per¬
sonne de
IWadameVeuve A. RAGUIDEAU
leur mère, beile-mère, tante, parente et amie,
décédéa le 25 oetobre 4014, a 8 heures du soir,
dans sa 63» année, munie des Sacremonts de
I'Eglise.
Et vous prient de bien vouloir assister a ses
eonvoi, service et inhumation qui auront lieu
le mercredi 28 courant, a 7 heures 3/4 du
matin, en I'église Saiat-Michel, sa paroisse.
On sa réunira au domicile »aortuaire, 4, rue
Jules Lecesne.

FrissBielpc li Espas5auaAat!
Etant donné les circonstances actuelles,
il ne sera pas envoyé da lettres d'invi¬
tation, le présent avis en tenant lieu.

28 9)

M. et M<" Jules OELARUE,ses père et mere ;
M Jules DELARUE, s <n frère ;
IK"' Blanche OELARUE, sa sceur :
M" Alfred OELARUE,
KI"' Charles DELARUE,
Sus Tantes ;
lif»» Ferdinand JOICNANT, ses Enfants et Petits-
Er.fants ;
M. et M™ Alfred DELAR UE et leurs Enfants;
Kt. et Klm' Ernest OELARUEet leur Fits,
Ses Gousins et Cousines ;
La Familie et les Amis ;
La Chambre Syndicale des Artistes Musicians
de la Vitte du Haore,
ont !a douieur de vous faire part de Ia pert e
crue' Ie q i'iis viennent d'éprouver en ia per¬
sonne de

Monsieur Ernest-Charles DELARUE
Artiste Musicien

décédé Ie 25 octobre iWt, dans sa 23» année,
au domicile de ses parents, I, rue Joseph-
Clerc.
Et vous prient de hien vouloir assister è ses
service et inhumation, qui auront lieu le mer¬
credi 28 courant, a neuf heures, en I'Eglise
de Sainte-Adresse.
On se réunira 4 I'église.
On est prié de n'envoyer que ds fl-'urs.
En raison des circonstaaces acuelles,
il ne sera pas envoyé de lettres d'invita¬
tion, le présent avis ea tenaat lieu.

(2821Z)

Vous êtes priés de bien vouloir assister aux
csnvoi, service et inhumation de

GadameJeanne DUPQNT
en religion Soeur SAINT PAUL
Religieuse de la Misérlcorde

Qui auront Iieu le jeudi 29 octobre, a sept
heures 45 da matin, en la ch ipelto du couvent
da la Miséricorde, I, impasse des Orpheiines.
De la part de :
M"' Marie DUP9NT, sa religion Sceur ELISA¬
BETH de Portugal du Bonsscours de Troyes ;
M" Lêon JAMES ;
M. et bi"' Gustaoe DUPONT :
M. et M- J BECUF ;
M. et M"> Adrien DUPONT,
ses frères, »ce rs et belles-soenrs ;

M. et M" Marcel DUPONTet leur Me ;
M. Robert DUPONT;
MM. Pie tb et Bernard BECUE;
M«' Simonne BECUE;
MM. Jean. Michel et Etienne DUPONT;
M'l> Thérèse DUPONT,
ses neveu x messes et petite-nièce :

IK"' Victor EOOU, ses Enfants et Petils-Enfants,
ses courins et cousines ;
M" la Supérieure et los Rellgieusss de la
Miséricorde.
Ni flows ni couronnes.

Pri«Bisspr it Hspsi5em Asa.
Reunion au Couvent dj Ia Miséricorde,
1, impasse des Orpheiines.

27 28(2833)

M. et M"' Louis COURANTet leurs Fits ;
M et M°" Jean B0ESV/ILLWALO et leurs En¬
fants ;
Le Docteur et M" Alfred ZUBER et leurs en¬
fants ;
M. et M'" Henrl ZUBER et teurs Enfants ;
M. et M<" Ernest ZUBER ei teurs Enfants ;
Ont la douleur de vous faire part de !a perte
cruelle qu'ils viencent d'éprouver en la per¬
sonne da

IViadame Ernest ZUBER
leur mère, belln-mère et grand'mère, décédée
a Thann Haut-Rhin), le 19 octobre 1914, è rage
de 70 ans.

L'Eternel est matumiére et mon salut;
de qui aurais-je crainte 1

Psaum« xxtii, v. i.

(281U)

M™ MESSAGEN,sa veuve et de s-esEnfants ;
M™ oeuee BÉNAIW, sa eraad'aiére ; M Jean
MESSACER, son fvère ; Kf"" Atphensine et Emé-
He HELDERT: M. ei M"> HMU et tears Enfants ;
MM. Louis et Frangels Nt'LS&TT. ses treaux-frè-
r»<set imtes-sco-trs ; des Families LEMtÈRE,
LAURENT, BÊNARQet des Amis remercivnt les
pwsonnes qui ont bi»-n voulu assi3ter aux
eonvoi, service et inhumation de

FTSonsieur Joseph ME&S&GE.R
Cordon mier

Mm' NESSAGER,.ses enfants et ta familie adres-
sent ég-iiement tous leurs remercifwienls !>ux
personufs qui ont envoyé des flours et des
couronnes.

M. Jutes BRUMENT ; M™ Marie BRUMENT et
son fits ; Juliette BRUMENT ; M. et «"»• Léon
BRUMENT et teurs enfants ; M Clterlas BRU-
MENT : M. et M— Maurice BRUMENT et tear
ntle ; Mlu Martha BRUMENT; M. Jules BRUMENT;
Moreel BRiMENT ; f,1. Leopold BRUMENT ;
los fumiiles DELASRif.RE, LEROUX et TERNON,
nemercient ies personnes qui ont bien vouiu
assister aux cottvoi, service et inhumation de
Kadame Jules BRU&IEPiT
née Maria DELABRIÈRE

lours enfants

et petits-

M. ei IJ™ Trnnqutile GRANCHER,
et petits- enfants ;
oeuos HOtZEY, ses enfants

enfants ;
M. et M" Henrl GSANDVAL;
ü" oèuoeEdouard GRANOTAL, ses enfants et
petits-enfauts ;
Ki" oeit-j-e Alfred GRANOVAL, ses enfants et
pettls-en-ants ;
M. REBBUft, ses enfants et petils-enfants ;
M. et M™ Lom CATELAN;
Les fumiiles GRANOVAL, LA!NÉ, les parents,
les amis ;
M"' la Supérieure et M"" Iss Religieuses de la
Cammunaucédu Sacré-Ccsur, de Saint -Aubin tès-
Elbeuf,

Ont Ia dou'eur de vous. faire part de Ia perte
cruelle qu'ils viennent d'éprouver en la per¬
sonae de

54 b i rueM. et Kt"-' E GUÉP.OULT,
Bourse, res parents ;
61.A. DORTEL et sss Enfants ;
ff" V uoe C. DORTEL;
ff et 61" LAILLER et leurs Enfants ;
ff. ECHlGUT ;
ff. et Af™Fernnnd DORTEL et teurs Enfants ;
ff. et ff™ Andre LEÏOURNEUR et leurs En¬
fants ;
ws, oncies, tantes, cousins, coxisiaes ;
La Familie ot les nombreux Amis,
Uom.-rcieU les parsoanes qui ont bien vou¬
lu assister au service funèbre do

René-Lésn-Emile GUÉROULT
Serpent uu 129' d"ttifa,u*rie

H. DESPLANCHE
26, Rue Casimir-Périer, 26 (derrière la Banque de France
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HOU VELLES MARITÏMES

Le si. fr. Montreal, ven. de Casablancs, est arr.
a Bordeaux le 23 ocl&bre.
Le st. fr. Amiral-N>eliy , all. du Havre en Indo-
Chine, est arr. a Bordeaux le 23 oct.
Lest.fr. Pomeiol, ven. du Havre, est arr. a
Brest le 23 oct.
Le st. fr. Amiral-Rigault-de-Genouilly, ail. de Ia
Plata, etc., au Havre, est arr. a Cardiff le 22 oct.
Le st. fr. Bordeaux, von. du Havre, est arr. it
Dunkerque le 23 oct., è 14 h. 30.
Le st. fr. Georgia, ven. du Havre, est arr. a
New-Orleans !e »2 oct.
Le st. fr lA-Ttruraine est pirti de New-York
ie 24oct., a 17 h., pour le Havre.
Le st. fr. Bougainville est parti de Bahia le 24
ociobre pour !e Havre vifi Tènériffe.
Le st. fr. Amiral-Jourègnilerry est parti de-
Santos le 74 oct pour la Plata.
Le st. fr Amiral- Viltaret-de-loyeuse est parti de
Santos ie 25 octobra pour la Plata.
Le st. fr. Amiral-Lotituche-Trèville, all. de
Haiphong a Marseille, Havre et Dunkerque, est
rep. de Ssi'gon le 24 octobre.
Le st. fr. Amtral-Cdarner est parli de Cap-Lopez
le 43 oot. pour Rissanga.

SSsïK'égppsa.j^Sï® dg
3 h 48

PLEINE f'.ER

BASSEWiER

Lever dn Soleil..
Cone, dn Soleil. .
Lev. data t.nne..
Con.de la urns..

16 h, 33
11 b -
23 h 45
6 h S9
i« n 48
14 a. 35
— n. —

ST Octobre
— HSEiéUï 6-20
— » 6 « 40
— » 3-03
— a 2-80
P.L.
D.Q.
N.L.
P.Q

ï nov.
<0 —
47 —
21 —

23 a. 58
2J b 46
46 h It
13 a 48

Port cSLïi Havre

Oct. Navires Eatrés van. de
25 St. ang. Dalegarth- Force, Russel Swansea
— St. russe Lenmok. Raak Blytli
— st. fr. Ville-d'lsigny, Horlavilie Carenian
— at. ft. is.-F St-Vaast
26 st. fr. Uochambeau, Dumont New- York
— st. fr. Afrique Cóte-d'Afrique
— st. fr. Sainte-Adresse, Grespin Barry
— st. ang. Lydia Darwell Southampton
— st. aDg. Larpool ....Anglelerre
— st. ang Lucent, Rendall Rlyth
— sloop fr. Arvor, Kervizic Abbeville
— st. fr. Gazelle, Viel Oen
Oct. Sor Ratio
26 st. ang. Swedish-Prince New-Orleans
— St. ang. Austrian-Prince New-Orleans
— st. esp. Snntandsrine New-Orleans
— st. ang. Dunsley New Orleans
— st. ang. Eiffmd New-Orleans
— st. norw. Artemis San-Francisco, etc.
— si. aDg. Meadip thing e Saïgon
— st. ang. Daghestan Canada

Oct. Kavirea So rila e!!. &
25 st. ang. Caesarea, Smith Souhtampton
— st. fr. Villt-de-Lille, Hars Dunkerque
26 st. ang. Heduxsth, Huismeier Sunderland
— st. fr. VUle-de-fFtfon, Rousselet ... Southampton
— st. Cr. Dett»Fréres, Lepiuiaier Boulogne
— St. fr. La-Divet, Abraham Caen

PI-ÏAP.MAGIE
Titulaire d une Offlcine dans elite enoahie
tleraande ï a.s I» IL, ,v <CiZ a CV'V
Ecrire : CODEX, C&fé Tortoni, Le Havre.

(2St3z>

BonsOüvrlarsTONNEUERS
sont (leiHaadés - Travail assuré
S'adresser MAGASIN SHAKI, 33, r. Amiral-Courbet

(28 6)
_ i sa

O INT EMBATJCHE
MSNÏÏI;-.IEaS-BMBALLEURS
Fabrique de Caisseset ISalles

André MORiGE, 388, boulevard de GraviSli
(28 iözj

JEUNEHOMEssóno-tlaetylocot.naissant tout travail
<!■ bure u, piurrait égab-m lit s'occupcr deS
Echantillons Café et Cacao, disposant de quel-
ques heures par jour, df-mande travail ; pourraii
le faire cbez lui. Connail l'espagnol. — Ecri-e aux
initiales G. L. bureau du journal. (28Iszj

parlnnt anglais,
connaissanl bien
I'hötel, restaurant,
la limonade,

chercbcTGérauee ou Emjiioi similaire.
Ecrire A. B. lu, bureau du journal. (2813z)

SJUI np 39 ans, avet
BlJJÜlïli femme,
chercha occupatioa,
avcc pension si pos-

uu bureau du journal aux int-
(28itz)

sibie. — Ecrire'
Littles P. R.

Kecseignementsdsman-iéssar

LOUISktlUATI.lt

AVISAUCOMMERCE
MM. les réclamateurs de marchaudises chargées
a Hai>Uong, sur ie steamer angtais Mendip-RangdL
arrivé sur rade du Rnyre, sont priés de se fain
connsltre chez MM. CORBLET et C», eonsignataire;
23, place Gambetta. (2827)

AVISDIVERS
Les pet/tes annonces ATS§ SIVEK8
maximum six iignes sont tanfées 23 fr. SO
oHague.

dimanehe au Nice-Hswais

JEUNE CHIEN
fox-terrier, tête noire et feu. Le

rameuer 10, piace de niötel de-Vile, 2» étage.
Recompense, i28Uz(

f]
Une BONNE
de 20 è 25 sns, munie da
bonnes references. — Sa

présenter, a psrur de 10 heures du matin, chez
M. ie Docteur DECORDE, 72, rue d'Êirelat.

(28 -2z)

CÏÏISIIIÈEE
trés au courant du
Restaucant

Prendre t'adresse au bureau du jouraat. ri82Az)

Jeune Fi 1© sachant
faire un peu de cuisine,
connaissant le ménage et
Ie repassage.

Bonnes references exigées. — S'adresser, 114, rue
de Tourceville, dans I» matinée. (2823zj

11DEM1
desbonnesBrodeusas
pour travailler chez soi.
S'adresser chez M«»DU¬

CHESNE, 17, ruo de Toul, les mercredi el sarm di
de a a 6 heures. ,2826z)

soldat au 26» ch«x
seurs a piert, 6» c >in-

pagme, presume hlusse le23aoüt, iJoppecoucl
iMeurlhe-et-Moseliei.
Ecrire a M»»MERCIER, 30, rue do la Lio une,
a Örióans. (2799z|

PHOTOGRAPHIEORIËNTALE
38, Une de Paris, 38

PHOTOGRAPHIESLaissés - passur^etc',
délrvrées en 24 heures. to photos pour 4 fr Cartes
d'identité, 0 fr. 20. Ouvert de 9 h. du matin a 8 h,
du soir. 27.28.29 (2K08z|

JL.E

(Autrefois 19 et 74. rue d'Elrelul)
est traxisférë

31, RUE DE METZ
ftS'HTïli'ïlQ livrables Ie josts- niêmo
iriiiï 1 ililiÖ Reparations en 3 heures
Le Docteur WILLEMIN opère lui-même

Extractions gratuites pon? les Militaire!
MaVD ()562|

Chambrese!Pension
RoupFamilies et pour Persennesseules

-4, i-ue «1© la Palx, -4
(2325)

, - 1
OCCASION

SALLE AMANGER
Etat de neuf, a vendre 200 francs.
Prendre l'adresae au bureau du journal.

25.46.27(27521

A VEÏ^DFSE
POMMSSet PöXRESa CID1E

Garanties |du Pays d'Auge
Livraison en yare ou au quai de D<ves-sur-Meri
— Pour tous renseigaements. s'adresser a M. A.
ANNE, propriétaire, rue du Port, a Dives-sur-Mej
(Calvados). MaV—20n (2Ci6z(

SOLinSS
BiENFAiTSparII,

MOTET, DENTISTE
52. rus oe la Bourse. 17, rue ffarie-Thêrese
BefaltlesDENTIERSCASSESoumalfalisailisyrj
Reparations en 3 iieures et lieaiiers liaut e!

bas Üvrés eu 5 beures
Dents a if, 50 -Dents de i2pr 5f.-Dentiers dep.
35 f pentiers bautet basde !40 pr00f..de200pr loot.
ModclesNouvsaux,Dentierssansplaqueniorooiiefs
Fuurnisseur ae mitl.V BCOAoMlijOK

ExtractiongratuitepourteasissMüiiairos
JDI )

un ssoi-!»-,!c sachant trés
bien conduire et soigner hs
cheoaux
Trés pressé.

Prendre l'adresse au bureau du journal. i2807z)

s-igiiemeiits
journal.

C0MPTABLE
dans Maison de Transit
Ecrire . n doanant ren¬

et références : A. M. 45 bureau du
(2805)

Héloïse GRAfüDVAL
Soeur MARIE -ELIE

rAsdame
en religion

leur sceur, beHa-soeur, tante, grend'tanto,
parente et amie, décédée U 25 octobre, a
7 houres du soir, dans sa 79» aoné<\ munie
des sacrements de notre Saime-Mére i'Eglise,
El vous prient de bien vouloir assister 8
ses eonvoi, service et isiüumWion qui auront
Iieu le mercredi 28 octobre, a 9 h. 15 du ma¬
tin, en I'église de Rotlevifte, sa paroisse.
On se réunira au domicile mortuaire, chez
Madame veuve Hoizey, a 9 beures précises.

CE PROFUNDiSI
Train parlant du Havre a 0 h. 29.
Prière de n'envoyer tit fleurs, ni couronnes.
Vu les circonstances actuelles, il ne
sera pas envoyé de lettres de faire-part,
le présent avis en tenant iieu.
Ro'lcviiie, le 26 octobre 49 4.

OompegnieNormasidaÉMavigationaVapsiir
Octobre

Mardi 27
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un Librair e
et un ïüoiMiM© ;i
tOHles, MlMÏHÜS,

jeune et aetif. Bonnes références. — S'adresser
au bureau du journal. (?83iz). ... ,^ a
ON DEN/CA.1STDE

Un BON CHARRON
S'adresser sux ÉGURIES
35, rue Lamarline.

AÜVRAY GEFFROY,
(2829Z)

0 1ST DEMANDS
Bes Otivrières
ayant travaillé pour tailleur

S'adresser Maison FEUTIN-HEUVIED, 21, rue
Séry.

CHARRETIER
est demands pour Camionnage
S'adresser 25, rue du Lycée (28i7z)

A LOVER promptement,
nil .'Ais 8/ II pour petit ménage-, Villa

ou Apparteaient confurtablement meubli
et trés prupre.
Offres A.F., bureau du journal. (2809z)

Cabinet de M. Gaston LANGLOIS
GKADUÉ EN DltOlT

Snecesseui- de XI. Charasson
26, ruo J.-B.- Eyriès, 26, Le Hsore (Tèlóp. 7. SS.

-<SL O- TJT SS 3F8.
msi'b.É ou non nnublé

TRÉSBELAPPARTEMENT
de b pièces. au i" étas-,e, rue J.-B. -Eyriès

Eau, giiz, éleetricité.
S'adresser au Cabinet, de 3 a 6 heures. (28131

LÖUER,

een». Ttiló.vb.
S'adresser au journal.

leubiéa
a MontiviPiers.
Eiectricita, chau'

25.27 (276!)

A Lcucr de suUe
Dans cour de ferme, a 20 minu'es de la gare
d Epouville, une g-raade CUambre et 4 uisina
tacublées. Ou prendrait mémc Pensionnaires os
Enfants.— Prix trés modérés.
Sailresser a M. LEÜREION, propriétaire, Epou¬
ville, prés la gare. (28l9z)

HAVRE
Imprimerie du journal LeHavra
35. rue Fonteneile.
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